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Une ONG bénéficiant du statut consultatif spécial auprès de l’ECOSOC, Nations Unies 

NEWSLETTER – avril 2025 

Chers membres et ami(e)s, 
 
Voici notre activité en rapport avec l’ONU à Genève. 
 
A la mi-février nous avons répondu au « call for inputs » de OHCDH 
 

 
 
 

 Office of the High Commissioner Human Rights (OHCHR), Expert Mechanism on the Right to 
Development. 

Invités à apporter notre contribution à l’étude du Mécanisme d’experts sur le droit au développement 
(EMRTD) sur le thème « Justice climatique, durabilité et droit au développement ». 
Nous l’avons fait concernant le Kenya et nous avons exprimé notre inquiétude face à l’inaction du 
gouvernement qui ne fait aucun progrès en matière de protection alimentaire (prévoir des périodes de 
disette dues au changement climatique) et de gestion des ordures (aucune collection d’ordures, même 
dans des grandes villes de 200'000 habitants ! Chaque citoyen brûle ses propres déchets !). 
 
 Complètement par hasard nous avons appris la hausse des frais d’université pour les jeunes gens au 
Kenya. Les études, bien que privées mais sous contrôle de l’état, ont quasi doublé. Les bourses pour les 
étudiants méritants qui excellent ont été coupées. Les étudiants sont descendus dans la rue pour 
manifester pendant l’été 2024 et en novembre 2024. Pendant ces manifestations plusieurs ont été 
arrêtés par la police anti-émeutes. Depuis ils ont disparu, les familles n’ont plus aucune nouvelle, on 
ignore où ils sont retenus et les charges qui pèsent contre eux. En gros, il s’agit de disparitions ou 
d’enlèvements orchestrés  par la police kenyane sous la protection du gouvernement Ruto. 
Pour plus de détails lire l’article dans LE MONDE 

 
https://www.lemonde.fr/afrique/article/2024/12/31/le-kenya-arrete-des-dizaines-de-manifestants-
appelant-a-la-fin-des-enlevements_6475000_3212.html 
 
Alertés par un de nos étudiant boursiers, MAA a saisi le Groupe de travail sur la détention 
arbitraire/enlèvement, Haut-commissariat des Nations Unies aux droits de l’homme, Bureau des Nations 
Unies à Genève. Notre membre étudiant a fourni une liste de 7 jeunes gens disparus dernièrement. En fait 
au total ils sont plus de 70 citoyens disparus une fois arrêtés par la Police anti-émeutes. 
Le OHCHR a mis 2 semaines pour nous répondre que la signalisation n’était pas protocolaire, il a fallu 
compléter un document attestant qu’on agit au nom du disparu ou de sa famille, et un 2e document de 9 
pages, appelé le Questionnaire avec les détails de sa disparition. Ceci pour chacun des disparus !  
Qui a dit que les Nations Unis n’étaient pas bureaucrates ? 
 
Nous avons rempli d’urgence les documents ad hoc pour 2 des étudiants disparus et nous sommes en train 
de faire de même pour le reste. Leurs noms et photos à la fin de l’infolettre. Entre temps nous avons lu 
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dans les journaux du Kenya (« The Standard ») que 2 parmi eux ont été trouvés morts avec des traces de 
torture sur eux. On se croirait dans un autre siècle… 
Selon la Commission nationale des droits de l’homme du Kenya (KNCHR), 82 personnes ont été enlevées 
depuis juin, dont 29 sont toujours portées disparues. Sept des cas se sont produits en décembre2024. 
 
Construction d’une classe maternelle à Irmotiok (Narok district). 
 
A l’aide de notre collaborateur sur place, John Murunya, et grâce au service de la Solidarité 
Internationale du Canton de Genève (SSI), nous avons fini la construction de cette classe dans la région 
aride d’Irmotiok. 
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Machine à coudre offerte à jeune fille massai pour l’aider à monter son propre atelier de couture. 
 
Notre collaborateur à Rombo (sud du Kenya ) Raphaël Martin, nous a rapporté l’histoire de Ruth Nairesia, 
une jeune fille de la région. Frappée par la tuberculose étant enfant, elle est handicapée d’une jambe 
paralysée mais elle a fini une école de couture malgré tout. Actuellement elle travaille pour un atelier à 
Rombo et elle est payée à la commission. Elle aimerait lancer sa propre entreprise de couture. Elle a 
entendu parler de MAA et a approché Raphaël pour lui demander de l’aide. 
Evidemment, MAA qui favorise l’autonomisation des femmes n’a pas hésité à l’aider à se mettre à son 
compte. Nous lui avons acheté sa propre machine à coudre. Voici les photos. 

 

 
 
Ruth Nairesia, à Rombo 

 
L’aventure du puits du village et école primaire de Lemuyek. 
Le petit village de Lemuyek, au nord du lac Baringo au Kenya, avait un puits offert par MAA en 2019. 
Le village n'a pas d’autre source d’eau et sans ce puits les femmes doivent marcher 8 km pour aller 
jusqu'au lac Baringo, et 8km de retour avec un jerricane sur leur dos de 20 L, pour toute la journée et 
toute la famille. 
 
Autant dire que le puits que nous avons fait creuser, à 140 m de profondeur, a changé leur vie. 
Malheureusement notre collaborateur Dennis Losute sur place nous a signalé que depuis 2 semaines il n'y 
avait pas une goutte d'eau. Nous avons donc dû investiguer la situation. 
- la nappe phréatique souterraine avait baissé de plusieurs mètres dû au réchauffement climatique 
- la pompe tournait à vide et pas dans l'eau, elle était donc "grillée". 
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- le moteur, actionné par des panneaux solaires, était aussi détruit à la suite du dysfonctionnement de la 
pompe. 
 
Au début, nous avons cru que le puits était perdu ou qu'il fallait creuser encore plus profondément. 
Mais non ! Selon le spécialiste, il fallait juste descendre plus de tubes en profondeur, 10 m de plus et la 
pompe serait de nouveau submersible dans le lac souterrain. C’est ce qu'on fait, car cette source d'eau 
est vitale pour le village et pour l’école primaire.  
AVANT 

 
 
L’arrivée d’eau complètement sèche 

 
Les panneaux solaires installés par MAA en 2019 pour 
faire fonctionner le puits. 

 
Lemuyek, région aride et sans eau. 
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La compagnie de forage sur place 

 
Ils enlèvent la pompe souterraine à 140 m sous terre. Elle est 
« grillée » ! 

 

 
On repose la nouvelle pompe. 

 
Achat des tubes pour descendre 15m de plus en 
profondeur et trouver l’eau qui a reculé. 
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APRES 
 

 

 
 
L’abreuvoir pour animaux, fonctionnel de nouveau. 

 

 
 

 
Les enfants remplissent le jerricane familial. 
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L’eau est revenue, tout le monde est heureux, les enfants 
les vaches, les chèvres et les chameaux ! 
 

Le manque d'accès à l'eau potable est un problème majeur 
qui touche plus de 2 milliards de personnes dans le monde. 
Ce chiffre alarmant souligne l'ampleur de la crise de l'eau. 
Les femmes subissent le problème encore plus que les 
hommes, car elles sont souvent responsables de la collecte 
de l'eau.  

 

Au total, cette intervention urgente et non planifiée nous a coûté autour de 7000 CHF ! C’était une 
urgence climatique (puisque la nappe phréatique a baissé de 10m et notre puits s’était tari). Nous avons 
pris cet argent sur la réserve pour les bourses d’école, et c’est évident que nous devons le remplacer 
jusqu’à la fin de l’année si on veut maintenir le nombre des bourses stable.  
 
Pour cela, nous avons fait appel à plusieurs communes genevoises afin qu’elles nous aident. 
Il serait trop long d’attendre 6 mois, en laissant le village sans eau ! 
 
Et pour finir, voici la fiche des jeunes disparus, enlevés et détenus sans procès à un endroit secret par la 
Police kenyane. Nous avons plaidé la cause du 1er et du 3e. Le 4e et 5e sont déjà morts. On verra si l’OHCHR 
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parvient à sauver les 3 restants d’une mort programmée mais pas encore annoncée. 
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Merci de votre attention 

Pour le comité de M.A.A. :   Annie Corsini    Paule Doriot 
                                         www.e-solidarity.org  
 
 
PS. IBAN de MAA, CH59 0078 8000 A327 1931 5, 
      Chaîne de MAA www.youtube.com/@MaasaiAidAssociation  


